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Comment choisir la chèvre Angora idéale? 

Les 15 critères d’évaluation 

Lors de l'achat d'une chèvre ou d'un bouc reproducteur 

Angora, on doit tendre à acquérir la bête qui se 

rapproche le plus de l'idéal. Il y a cependant tellement de 

facteurs à considérer que l'animal parfait n'existe 

pratiquement pas.  

Nous allons donc réviser ensemble les quinze critères 

principaux à rechercher et les défauts à éviter afin de se 

rapprocher le plus possible du champion des champions.  

 

1. D'abord, on doit rechercher un gros animal en bonne santé apparente. Le corps 

doit être long, car plus l'animal est grand et long, plus il devrait produire de mohair. De 

plus, la grande chèvre est plus susceptible d'avoir des jumeaux que la chèvre de petite 

stature. Puis on évalue son ossature; on peut palper les pattes. 

2. Si les os sont gros et forts et non-déformés, cela signifie que l'animal a eu une 

bonne alimentation durant sa période de croissance et qu'il a bénéficié de suffisamment 

d’apports caloriques et de minéraux pour se développer normalement. En regardant les 

pattes, rejeter les animaux qui ont les genoux rapprochés ou enflés; les pattes avant 

arquées; les sabots déformés; les paturons faibles; les pieds étroits ou les onglons 

écartés.  

3. On regarde l'animal marcher; il devrait avoir les pattes droites et écartées, ce qui 

lui permet de se mouvoir sans difficulté. Une faute souvent retrouvée chez la chèvre 

Angora c'est une déformation des jarrets des pattes arrière comme chez la vache 

laitière. Les pattes arrière doivent être droites. 
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4. L'acheteur sérieux lorsqu'il va choisir un animal doit se débarrasser du syndrome 

du chaton. C'est-à-dire, éviter de se laisser impressionner par le petit animal, doux, sans 

défense, « mignon comme un chaton », mais qui ne réunit que très peu des critères 

idéaux de sélection. On doit donc juger l'animal par son apparence et par son 

comportement. 

5. Le bouc aura une grosse tête masculine, l'œil clair et grand. La plupart ont les 

yeux bruns; quelques-uns ont l'œil bleu, ce qui serait associé à une toison plus fine. Les 

dents doivent être droites et non proéminentes :   une bonne dentition garantira une 

bonne nutrition et une bonne santé.  

6. La dentition permet également de connaître l'âge de l'animal; la première 

dentition va jusqu'à 15 mois et à 18 mois l'animal possède deux incisives centrales bien 

formées. On en trouvera quatre vers l'âge de 2 ans et demi et six vers 3 ans et demi. 

Plus l'animal vieillira, plus les incisives s'useront, c'est bien normal.  
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7. Les oreilles doivent être larges et pendent presque à plat sur le cou à la hauteur 

de la mâchoire. Il peut y avoir des taches noires sur le nez et les oreilles, ce n'est pas une 

anomalie. On ne peut tolérer cependant un animal qui posséderait des poils roux sur les 

oreilles ou ailleurs sur le corps.  

8. Les cornes du bouc doivent être grosses, presque rondes, bien espacées au 

départ du crâne et se courber vers le haut et l'extérieur. On ne privilégie pas les cornes 

plates et spiralées, non plus que celles qui sont colorées. La vraie couleur est ivoire et on 

peut tolérer quelques taches foncées. Surtout rejeter ceux dont les cornes sont très 

rapprochées à cause des dangers que cela occasionne aux autres animaux lors de 

batailles ou à eux-mêmes s'ils se prennent dans des branches. Les cornes de la chèvre 

sont moins grosses et on évitera celles qui ont des cornes très pointues et dirigées vers 

l'extérieur à cause du danger de causer des blessures è leurs consœurs.  

9. La tête de la chèvre est plus effilée que celle du bouc, mais pas trop étroite et on 

évite les sujets dotés d'une mâchoire inférieure proéminente (prognathisme) ou 

supérieure proéminente (bec de perroquet). La poitrine doit être forte et les côtes 

arquées, les épaules suivent un cou long et large. 

 



 
 

 4 

10. Le dos doit être droit; éviter les dos concaves (ptosés) ou convexes (dos 

ronds) des hanches vers la croupe, cependant il devrait y avoir une pente légère vers 

l'arrière. Ceci dénote que le bassin est adéquat et permettra la mise bas de petits 

chevreaux sans difficulté.  

11. La chèvre Angora n'est pas une grande laitière et son pis ne devient 

jamais énorme comme chez la chèvre laitière même pendant la lactation. On évitera 

donc le pis penduleux et on inspectera les trayons pour rejeter ceux qui sont agrandis en 

forme de bouteille ce qui rend la tétée du nouveau-né difficile et parfois impossible.  

12. Le scrotum du bouc doit être gros, ferme et les testicules également 

développées. Se rappeler qu'un bouc mature a un scrotum de la même grosseur que 

celui d'un bœuf d'une demi-tonne et qu'il peut être fertile dès l'âge de cinq à six mois. Il 

ne semble pas y avoir de contre-indication à faire servir un bouc très tôt dans sa vie. Il 

n'en est pas de même de la chevrette : cependant, on recommande habituellement de 

la laisser saillir qu'après un an.  

13. Pour n'importe quel autre animal, les critères de sélection s’arrêteraient 

là, mais pour la chèvre Angora on n'en est qu'à la moitié de nos peines. En effet, on doit 

maintenant observer et évaluer ce pour quoi la chèvre Angora est élevée : c'est-à-dire 

pour sa toison. 

14. D'abord, la couverture la plus complète possible est idéale. Le cou doit 

être recouvert jusqu'au menton. La queue devrait friser et ne pas comporter que des 

poils raides. Les jambes devraient être recouvertes au moins jusqu'aux genoux et aux 

jarrets et cela peut aller jusqu'aux paturons chez les meilleures chèvres. Certains 

éleveurs préfèrent une absence de toison au niveau de la face, prétextant que la 

mauvaise visibilité et la présence de poils dans le visage des chèvres diminueraient leur 

capacité de bien s'alimenter au champ et dans les bosquets. D'autres préféreront une 
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couverture la plus extensive possible, incluant la face. On veut la toison la plus dense et 

la plus uniforme également. Un test consistera à ouvrir la toison avec les doigts pour 

évaluer quelle surface de peau rose est exposée par cette manœuvre; plus la toison est 

dense moins on verra de peau.  

15. La finesse de la fibre est importante, mais il est souvent difficile d'allier 

finesse et densité chez le même animal. La même chose pour l’huile que contient la 

toison; il en faut suffisamment pour protéger la fibre et lui donner du lustre, mais pas 

trop non plus, car cela la rendrait difficile à filer à la main. Ce qui n'est pas du tout 

acceptable par contre, c'est la présence de kemp. Il faut qu'il y en ait le moins possible, 

car ces fibres creuses ne prennent pas la teinture et créent des problèmes lors de la 

transformation. La toison chez l'animal bien nourri pousse à la moyenne de 2.5 cm (1 

pouce) par mois normalement.  

 

Vous admettrez selon tous ces critères déjà énumérés que l'évaluation d'un animal 

n'est rien de facile. Certains privilégieront la toison par rapport à la constitution de 

l'animal; d'autres au contraire chercheront le plus bel animal du point de vue esthétique 

sans s'attarder outre mesure à la toison. Nous croyons qu'il est très bon de vouloir les 

plus belles et les plus grosses bêtes, mais il ne faut pas oublier que c'est le mohair qui 

est le produit final de cet élevage et que par conséquent les qualités de la toison sont 

peut-être plus importantes que les qualités physiques de l'animal.  

 

L'évaluation peut être faite en tout temps (sauf après la tonte) et à tout âge. Comme 

le kid mohair comprend les deux premières tontes et que la toison à ce moment est 

toujours très fine, l'évaluation sera beaucoup plus valable à la deuxième ou à la 

troisième année de vie. On sait que l’âge de l'animal affecte la finesse, le lustre, la 

densité et le bouclé de la toison. Typiquement la fibre grossit vers l'âge de six ans, 

perdant de son bouclé et de son lustre de même que de sa densité. Cette perte du côté 
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de la toison est grandement compensée cependant par le fait que les chèvres âgées 

sont de meilleures mères et qu'elles ont des chevreaux plus gros et plus en santé, de 

même que plus de jumeaux que les jeunes chèvres de deux ans. 

 
Bibliographie : Feuille de Classification. CGS. "The Angora goat book & guard dog" Jean 
Ebeling Chèvres - AGDEX 437 - MAPAQ – 1980. Production of Angora goats. - AGDEX 
4I35 -"MAF Ont. 1982 
 
Source : La chèvre Angora par Lise Gascon, BSC avec la collaboration de Chantale 
Beaulieu, agronome 
 


